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Une action de plus à l'actif
du député de Lambaréné,
Richard-Auguste Onouviet,
en réponse à une sollicita-
tion qui lui avait été adres-
sée par le responsable de
l'établissement primaire.   ANNÉE scolaire 2014-2015, l'école publique"Avenir", située dans lepremier arrondissementde Lambaréné, est victimed'un orage, le même quiqui arrachera des toituresde nombreuses maisonsaux alentours. Quelquetemps après, ses responsa-bles, qui ne voient toujoursrien venir du côté de leurssupérieurs hiérarchiques,malgré les faits portés àleur connaissance, se rap-prochent alors du députéde la commune, Richard-Auguste Onouviet, alias"RAO", à qui ils présententla situation de désarroicausé par cette catas-trophe, les élèves ne pou-vant plus suivrenormalement les cours. Sensible à ce problème, cedernier engage des travauxde réhabilitation de l'éta-blissement, lesquels sontmenés jusqu'à leur terme,quelques années plus tard. Et c'est donc pour vérifierce qui a été fait concrète-ment, que le parlementairelambarénéen et non moinsprésident de l'Assembléenationale, s'est rendu il y aquelques jours sur leslieux. Il y a été précédé parla directrice d'Académieprovinciale (DAP) duMoyen-Ogooué, MartineGisèle Aworet Koussou, quil'a d'ailleurs remercié pourcette action salutaire et bé-néfique pour les enfants

L'école publique communale "Avenir" réhabilitée 
Moyen-Ogooué/Département de l’Ogooué et des Lacs/Appui à l'éducation
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Richard-Auguste Onouviet (2e à d) rencontrant...
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... les membres de l'association des parents d'élèves.
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L'un des bâtiments reconditionnés.
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Les tableaux ont 
été refaits.
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La cérémonie s'est terminée par une visite guidée
de l'école.
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inscrits dans cette école. 
« L’équipe académique, les
enseignants et les élèves se
joignent à moi pour vous
adresser un grand merci
(...). Grâce à vous, les jeunes
élèves dans cet établisse-
ment vont reprendre l’envie
d’aller à l’école. Car une
école propre, dotée de
toutes les meilleures condi-
tions de travail donne de
bons résultats et un bon
pourcentage de réussite », adit la DAP. Avant d'offrir enretour à M. Onouviet, enguise de souvenir, un pré-sent fait d'une statuette enpierre de Mbigou, illus-trant un sage ayant le re-

d'émotion, a égalementloué l'action du bienfai-teur. « (…) Nous ensei-
gnants, encadreurs, élèves
de l’école publique commu-
nale Avenir et l’association
des parents d’élèves, vous
disons merci pour le grand
geste que vous venez de
poser par la réhabilitation
de ces bâtiments (...).»Pour sa part, RAO a dit êtrecontent d'avoir réalisécette œuvre en faveur desenfants, qui sont les déci-deurs de demain pournotre pays. «J’ai accepté
d’intervenir en commettant
un entrepreneur pour faire
le travail sur le terrain. En

plus de ce qui est fait, je
vais, dans un proche avenir,
donner un photocopieur et
un débroussailleur à l’école,
afin que non seulement la
concession de celle-ci soit
toujours propre, mais aussi
pour que les enseignants
aient du matériel pour bien
travailler», a-t-il promis.La cérémonie s'est achevéepar une visite guidée desbâtiments remis à neuf parla société SMFC. Selon leresponsable de cette entre-prise, Philippe Tranchand,le coût de ce travail est éva-lué à 22 millions de francsenviron. Les travaux effec-tués concernaient la réfec-tion complète du plafond,de la peinture et du faux-plafond. Il s'agissait aussid'améliorer l'existant endotant l'école Avenir denouveaux lieux d'aisance(toilettes) et d'un préauqui n'existait pas au sein del'établissement. Enfin, toujours à la de-mande du bailleur defonds, l'entreprise a dûprocéder à une réfectiontotale de trois salles declasses, du sol et de tous lestableaux de l'école qui ontainsi retrouvé leur vérita-ble couleur noire.  gard tourné vers un futurlointain.  Le directeur de l'école, IgorIssogui, la voix tremblante

LES usagers de l'axe Koula-Moutou-Pana, long d'àpeine 96 kilomètres, ne sa-vent plus à quel saint sevouer.Ce tronçon, très fréquenté,est dans un tel état de dé-gradation qu'on a l'impres-sion de circuler sur unepiste d'éléphant. Les pluies qui s'abattent ac-tuellement sur la contréeont créé, par endroits, descratères. Quand ce ne sontpas les bourbiers, c'est unepatinoire qui accueille lesusagers. Conséquence, cetaxe est devenu un véritabledanger pour ceux qui l'em-pruntent au quotidien. Quoide plus normal, lorsque lestransporteurs sont

Une véritable patinoire 
Ogooué-Lolo/Département de la Lombo-Bouenguindi/Pana/Axe Koula-Moutou-Pana

D.M
Pana/Gabon

contraints de multiplier partrois, voire par quatre, leprix du trajet entre le chef-lieu de la province del'Ogooué-Lolo et celui du
département de la Lombo-Bouenguidi. Du coup, pourse rendre à Pana, au départde Koula-Moutou et vice-versa, les clients paient

6000 francs. Alors que letarif habituel est de 2000francs CFA. Une fortunepour les populations déjà enbutte au chômage et à la
précarité.Les riverains avaient pensé,à tort, que leur calvaire allaitprendre fin avec les travauxde réhabilitation initiés, il y

a quelques mois, par l'entre-prise Mika Services. Hélas,faute de financement del’État, ceux-ci ont arrêté lestravaux et plié bagage.
La voie est en permanence altérée par les eaux.
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Un aspect de la route Pana-Koula-Moutou.
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